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A quelques encablures des élections ré-
férendaires, l'autorité indépendante de 
gestion des élections prend forme avec 

l'installation des membres dans beaucoup de 
localités de notre pays. Avec la nouvelle loi 
électorale, c'est l'autorité indépendante de 
gestion des élections qui a en charge l'orga-
nisation et la proclamation des résultats. Cela 
signifie qu'elle est l'épicentre du processus 
électoral. Conscients de cette lourde respon-
sabilité, le Président de l'AIGE, Me Moustaphe 

Cissé et les siens se hâtent les pas en procé-
dant à l'opérationnalisation des démembre-
ments au niveau de toutes les circonscriptions 
électorales. Cette avancée majeure mérite 
d'être soutenue pour la tenue des élections li-
bres, transparentes et acceptées de tous. Les 
membres de la Coordination de l'AIGE du dis-
trict de Bamako et des Coordinations commu-
nales de l'AIGE des communes I, II, IV, V ont 
solennellement prêté serment le mardi 16 mai 
2023 devant leurs juridictions de ressort 

conformément aux dispositions de l'article 12 
de la loi électorale. Il faut rappeler que les 
membres des Coordinations communales de 
l'AIGE des communes III et VI se prêteront éga-
lement au même exercice demain mercredi 17 
mai 2023. Cette présentation de serment 
coupe court à toutes les supputations faisant 
croire que l'AIGE est un mort-né. Elle confirme 
la thèse selon laquelle les autorités de la tran-
sition sont dans la dynamique de respecter le 
chronogramme publié. Sans être dans les se-
crets de Dieu, toute la classe politique se re-
connaîtra dans cette action. 
La crise politique et institutionnelle qui a for-
tement ébranlé notre pays tire sa source dans 
les contestations post-électorales. C'est pour 
éviter à notre pays de tomber dans les mêmes 
travers qu'il ressort des recommandations des 
Assises Nationales de la Refondation de 
confier la gestion des élections à une autorité 
indépendante, d'où l'adoption et la promulga-
tion de la nouvelle loi électorale. Cette volonté 
politique s'est matérialisée par la nomination 
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et l'installation des membres de l'autorité in-
dépendante de gestion des élections. 
Il convient de rappeler que l'Autorité Indépen-
dante de Gestion des Élections (AIGE) est une 
autorité administrative indépendante de ges-
tion électorale. Elle comprend un organe dé-
libérant, le Collège, et un organe exécutif, le 
Bureau (Président, vice-président, rapporteur 
et rapporteur adjoint). Les membres du collège 
de l'AIGE ont la dénomination de commissaire 
de l'AIGE. Ils sont élus pour un mandat de 7 
ans, non renouvelable. 

Le Collège, organe délibérant de l'Autorité, est 
composé de 15 membres désignés sur la base 
de la moralité, de l'impartialité ainsi que de la 
jouissance des droits civiques et politiques. Il 
comprend des représentants des pouvoirs pu-
blics, des partis politiques et de la société ci-
vile. 
L'AIGE comprend également un Secrétariat gé-
néral et des départements techniques. Elle est 
représentée à l'intérieur et à l'extérieur du Mali 
par des Coordinations dans les Régions, dans 
le District, dans les Cercles, dans les Com-

munes, Ambassades et Consulats. Le Prési-
dent de l'AIGE, Me Moustapha Cissé, a rassuré 
l'ensemble des Maliens quant à la capacité de 
sa structure à jouer pleinement le rôle qui lui 
est dévolu. Sans détour, tous les regards des 
Maliens sont rivés sur les membres de l'AIGE 
pour l'organisation des élections dans la plus 
grande transparence qui sied en la matière.  
 

  Ibrahim Sanogo
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Malick Konate  
 
Si ton quartier n’est pas cité - il faut dire al-
hamdoulillah. Les travailleurs des quartiers cités 
peuvent rester à la maison si vous manquez de 
groupe électrogène pour remplacer #EDM, car ça ne sert à rien de 
se déplacer et de rester entre les quatre murs sans rien faire.  
#Bèki_Takè 
 

Casimir Sangala 
 
Une rétention d'information qui va coûter cher 
au Sénégal. 
 

MALI KANU 
 
Boulkassoumbougou (Bamako): 
Un bar porte plainte contre une école. 
 

Abdoul Momini Bokoum 
 
Un grand soutien de la transition tacle l'EDM.  
Quand Transition critique Transition. 
 

 

Kadidiatou Diani  
 
Un grand merci à mes proches pour le soutien 
tout au long de la saison. À mon club pour la 
confiance accordée. Et à toutes les joueuses et en-
traîneurs de cette D1 Arkema qui ont voté en ma faveur 
 

Ambassade des Etats-Unis au Mali  
 
Appel à candidature !  
Est-ce que vous ou votre organisation avez la 
capacité d’organiser un festival? Ne manquez 
pas cette opportunité !  
Un financement pour l’organisation d'un festival 
sur les opportunités éducatives et l'enseignement 
supérieur aux États-Unis est disponible. Cliquez http://ow.ly/UB7s50O 
pkmH pour plus d’infos.  NB : la date limite de dépôt des candidatures 
est fixée au 16 juin 2023.  
Pour participer à la session d'information virtuelle sur Zoom le 6 juin 
2023, à 10h00, envoyer un email sur centreamericainbamako@ 
gmail.com pour avoir le lien Zoom, au plus tard le 06 juin 2023 à 
17h00.  Bonne chance 
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Malick Konate  
 
Un malien, une lampe à pétrole. �Un malien, 
un éventail �.�Un malien, un panneau so-
laire.�#Bèki_Takè 
 

Le Point Afrique  
 
STRATÉGIE. Une succursale à Paris va permet-
tre à la banque nigériane de s'étendre et de per-
mettre aux entreprises africaines d'accéder aux 
marchés internationaux de capitaux. 
 

Drissa Sacko 
 
Le lancement des examens blancs à l'ECICA 
 

Oumar Dicko  
 
Il faut une synergie d’action pour préserver la 
domaine de l’IPR/IFRA de Katibougou. C’est 
l’existence même de l’institut qui est menacée si 
nous ne faisons pas attention. Ce n’est pas un combat de la Direction 
Générale de l’IPR/IFRA de Katibougou suelement mais de tout le 
monde. 20 demandes de titres fonciers sont en cours sur le domaine 
de l’institut. Si on ne se lève pas à temps, il ne restera plus rien de 
l’IPR. C’est le moment ou jamais de regler ce problème. 
Oumar ELhadj Dicko, Agent comptable à L’IPR/IFRA de Katibougou 

Keba Diallo  
 
MESSAGE TRES IMPORTANT DE Djimé Kanté  
...................... 
Voici la publication qui m'attirera des ennuis 
Je n'ai pas demandé son avis. Il ne sera pas d'accord avec moi. Sa 
famille et son entourage ne vont pas du tout aimer mon geste. Je 
m'en fous après tout je suis Nyamakala et cela me donne tous les 
droits. 
Le grand Kolonel Yas Coul, le journaliste, l' athlète, le jovial est ma-
lade ça, vous le savez peut-être déjà. Le détail qui vous échappe 
peut-être est qu'il est vraiment, vraiment, vraiment malade. Pendant 
les semaines voir les mois à venir, il pourra rester au lit sauf si vous 
vous mettez tous à prier pour lui et à le soutenir diversement. 
Un chef de famille polygamme, unique garçon de sa mère, soutien 
de plusieurs enfants, sœurs et neveux va devoir rester sans travailler 
pour subvenir aux besoins des siens. Pendant ce temps, il va devoir 
acheter des médicaments exclusivement chers et faire des bilans de 
contrôle régulièrement. Comment va t-il faire ? C'était déjà compli-
qué pour lui de joindre les 2 bouts quand i' était encore bien portant 
et actif et maintenant qu'il est terrassé par la maladie, comment 
fera t-il ? 
Si j'étais journaliste, si j'étais de sa famille, si un jour par un simple 
conseil il m'avait rendu service, je me serais levé immédiatement 
pour lui. Yas Coul a besoin en ce moment d'argent, d'amour et d'at-
tention. Le 1er mois sur lit peut ne pas être assez compliqué mais 
plus il restera plus la chaîne de solidarité initialement tissée autours 
lui se brisera. Il ne pourra alors compter que sur quelques fidèles 
parmi ses fidèles amis et parents. 
Yascoul est malade. Yascoul est très malade. Je le répète pour la 
3ème et dernière fois Yascoul est gravement malade. Je n'ai pas le 
droit de faire un appel à don pour ce généreux donateur de AGSS-
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Mali qu'il était il ya moins de 3 mois car sa famille ne me l'a pas de-
mandé mais je vous laisse décider de le soutenir maintenant ou de 
le pleurer bientôt. 
Allez vous faire quelque chose pour tonton #Yascoul ? 
Badjimé le simple petit trait d'union malien 
 

Macky Sall 
 
Le Sénégal vient de perdre un guide religieux 
d’une grande dimension, Cheikh Bécaye Al Bé-
caye Kounta, Khalife général des khadr, à Ndias-
sane. Je rends hommage à un sage et un homme de savoir, pétri 
d’humilité. Mes condoléances attristées à la famille Khadr et à toute 
la Ummah islamique. 
Translate Tweet 
 

Aziz Maïga ne ment pas 
 
Mali / Référendum du 18 juin: Les autorités 
maliennes veulent autoriser, les citoyens ma-
liens à voter avec tous les documents d’identifica-

tion biométrique qui existent en république du Mali (Carte biomé-
trique, passeport, Nina, carte d’identité et permis de conduire). Est-
ce qu’elles réalisent le nombre des faux documents en circulation 
libre ? Comment songent elles faire la différence ? Vos avis.  
@AzizMaigaNMP 
 

Issa Sissoko Elvis 
 
Mali/L'@Elysee n'arrive pas à gommer la pilule 
#Moura! Il faut comprendre que ce #Daragal et 
42 autres terroristes français qui servaient d'ins-
tructeurs aux terroristes ont été envoyées en enfer ce jour. #Daragal 
de son vrai nom de mercenaire #Pierre_DELACOQ, servait la première 
ligne dans la déstabilisation et le ravage des villages Maliens. C'est 
lui qui planifiait des attaques sur la ville de #Mondoro, #Djenné et 
les postes de contrôle de #Bla, #San et #Niamanan. Cela a été rendu 
possible grâce à des documents collectés après la victoire.
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Rapport de l’ONU sur Moura : Le Burkina 
solidaire du Mali  

Le gouvernement burkinabè s’est étonné, hier lundi, du 
contenu du rapport de l’ONU qui accuse l’armée malienne et 
les mercenaires de Wagner d’avoir commis des exactions 
contre les civils dans la localité de Moura. 
 

Début mai, Bamako avait apporté son soutien à Ouagadougou, 
alors sous le feu de critiques de la communauté internationale 
suite à des allégations d’exactions contre des civils dans la lo-

calité de Karma, dans le nord. Quelques jours après, les autorités bur-
kinabè ont rendu la pareille à leurs homologues maliennes. 
Le Burkina a « marqué son incompréhension quant aux conclusions » 
du rapport dudit rapport du Haut-Commissariat des Nations unies aux 
Droits de l’Homme, rendu public le 12 mai 2023 et qui accuse les FAMa 
et Wagner d’avoir tué plus de 500 civils dans la localité de Moura, du 
27 au 31 mars 2022. 
Dans un communiqué signé du porte-parole du gouvernement burkinabè, 
Jean-Emmanuel Ouédraogo et publié lundi soir, les autorités de la tran-
sition ont estimé, plutôt que les forces combattantes maliennes « ont 
mené avec succès une opération militaire d’envergure dans la localité 
de Moura courant mars 2022 qui a permis d’infliger une cinglante défaite 
à ces disciples de l’apocalypse en neutralisant plusieurs dizaines de 
terroristes ». 
C’est pourquoi, elles ont exprimé leur « solidarité » au gouvernement 
du Mali, « injustement pris à partie pour des allégations supposées de 
violation des Droits de l’Homme », a indiqué Jean Emmanuel Ouédraogo. 
Le Burkina a dénoncé ce qu’il a qualifié « d’approche des Droits humains 
à géométrie variable », qui consiste pour les Nations unies à « observer 
une complaisance suspecte » face aux exactions des groupes terroristes 
et de condamner les actions des armées des pays du Sahel. 
Il a fait savoir que la communauté des nations n’assume pas « son devoir 
de solidarité vis-à-vis des Peuples du Sahel, violentés et martyrisés sur 
la terre de leurs ancêtres alors qu’ils n’aspirent simplement qu’à vivre 
libres, dignes et en paix ». 
Le 12 mai dernier, le Haut-Commissariat des Nations unies aux Droits 
de l’Homme a rendu public son « Rapport sur les évènements de Moura 

Derrière l’enlèvement du journaliste  
olivier Dubois au Mali : Les manœuvres et 
les ratés des autorités françaises  

Une enquête conjointe de plusieurs médias, dont « Le Monde », 
révèle que les militaires de l’opération « Barkhane » ont utilisé 
le journaliste à son insu pour tenter de localiser un chef djiha-

diste, sans empêcher son enlèvement. 
L’affaire est compromettante pour l’Etat français. Par mesure de sécurité, 
elle n’a pas été révélée tant qu’Olivier Dubois était otage d’Al-Qaida au 
Sahel. Une fois le journaliste français libéré, le 20 mars, après 711 jours 
de captivité, Le Monde, Libération, Radio France internationale (RFI) et 
TV5Monde ont décidé de révéler les fruits d’une enquête conjointe d’un 
an et demi. Elle montre que les militaires de l’opération antiterroriste 
française « Barkhane » ont été informés de son projet de rencontrer un 
chef djihadiste. Dans un premier temps, ils ont tenté d’utiliser le travail 
du reporter pour localiser cet émir d’Al-Qaida au Sahel. Puis, jugeant le 
rendez-vous trop risqué, ils ont renoncé in extremis à l’opération. Mais 
ils n’ont pas déployé les moyens adaptés pour empêcher l’enlèvement 
d’Olivier Dubois à Gao, dans le nord-est du Mali, au printemps 2021. 
Le 8 avril 2021, Olivier Dubois, pigiste pour Libération, Le Point Afrique 
et Jeune Afrique, installé à Bamako en 2015, se rend à Gao pour inter-
viewer Abdallah – ou Abdoulaye – Ag Albakaye, un cadre du Groupe de 
soutien à l’islam et aux musulmans (GSIM), la filiale d’Al-Qaida au Sahel. 
Le reporter, âgé de 48 ans, pense avoir planifié cet entretien dans la 
plus grande discrétion. Il est en réalité suivi depuis des mois par l’armée 
française, comme le démontrent les quelque 180 pages de documents 
judiciaires français et maliens que nous avons pu consulter. 
Pour préparer son reportage, Olivier Dubois travaille avec un fixeur, un 
jeune Touareg que nous appellerons Kader pour protéger son anonymat. 
Depuis plusieurs 

Source : Le monde 

du 27 au 31 mars 2022 ». Il y est ressorti que plus de 500 civils ont été 
tues par les FAMa et des personnels militaires étrangers considérés par 
les chancelleries occidentales comme des membres de la compagnie 
de sécurité privée russe Wagner. 
Le gouvernement Malien a remis en cause le contenu dudit rapport et 
annoncé l’ouverture d’une enquête contre les rapporteurs onusiens. 

DS/ac/APA / APA 
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néralisée face à la  continue de la  énergétique du pays. Il est essentiel 
que le gouvernement prenne des mesures immédiates pour résoudre 
ce problème crucial, afin d’assurer le bien-être des Maliens et de res-
taurer la  dans les institutions responsables de la fourniture d’électri-
cité. 

La Rédaction / Source : Bamada.net 

Coupures intempestives au Mali :  
Appels à la démission du ministre Seydou 
Lamine  

Le Mali fait face à une  préoccupante avec des coupures intem-
pestives d’électricité qui ont un impact significatif sur la vie 
quotidienne des citoyens. Ces coupures récurrentes ont sus-
cité de vives critiques de la part de la population, et de plus en 
plus de voix s’élèvent pour demander la  du ministre de l’Éner-
gie et de l’Eau, Seydou Lamine. 
 

Au Mali, les coupures d’électricité sont un problème  depuis de 
nombreuses années, mais la situation s’est aggravée ces derniers 
temps. Les coupures durent souvent plusieurs heures voire 

même des journées entières, créant ainsi de sérieux  pour les ménages, 
les entreprises et les services publics. Les habitants des zones rurales 
sont particulièrement touchés, avec un accès limité à l’électricité qui 
est indispensable pour de nombreuses activités quotidiennes. 
Critiques envers le ministre Seydou Lamine : Le ministre de l’Énergie et 
de l’Eau, Seydou Lamine, est la cible principale des critiques concernant 
les coupures d’électricité. Les  affirment qu’il n’a pas pris les mesures  
pour résoudre ce problème endémique. Malgré les promesses faites par 
le ministre et son ministère, les citoyens constatent une absence de 
résultats tangibles et une détérioration continue de la situation. 
Appels à la démission : Face à cette situation insupportable, de nom-
breux citoyens,  de la société civile et acteurs politiques ont exprimé 
leur  et ont demandé la démission de Seydou Lamine. Ils estiment que 
sa gestion inefficace a entraîné des conséquences néfastes pour l’éco-
nomie, la qualité de vie des Maliens et la confiance envers les  gouver-
nementales. Les responsabilités du ministre : En tant que ministre de 
l’Énergie et de l’Eau, Seydou Lamine est responsable de la fourniture 
d’électricité stable et fiable à l’ensemble du pays. Son rôle  à mettre en 
place des politiques énergétiques , à superviser les  d’infrastructure, à 
garantir la maintenance des équipements et à assurer la coordination 
avec les autres acteurs du secteur énergétique. Malheureusement, les  
obtenus sous son mandat sont  des attentes et les Maliens estiment 
qu’il n’a pas su répondre aux défis actuels. 
Les coupures d’électricité intempestives au Mali ont atteint un niveau 
alarmant, et la population est de plus en plus exaspérée par l’inaction 
du ministre Seydou Lamine. Les appels à sa  reflètent la frustration gé-

Gao : Mobilisation contre les coupures 
d’électricité et les problèmes  
d’approvisionnement en eau  

Gao, le 15 mai 2023 – La , la société civile, les associations et 
les notabilités ont organisé une mobilisation sans précédent 
pour dénoncer les coupures fréquentes d’électricité qui affec-
tent la ville depuis près de 2 ans. Cette  précaire fragilise 
l’économie locale et  l’insécurité, poussant ainsi les  à agir. 
 

L’Energie du Mali-Gao est accusée de ne pas fournir un approvi-
sionnement électrique adéquat, privant ainsi la ville de Gao d’une 
source d’énergie fiable. Les  ont exprimé leur frustration face à 

cette situation qui entrave le développement économique et nuit à la 
qualité de vie de la population. 
Parallèlement aux problèmes d’électricité, la société SOMAGEP éprouve 
également des difficultés à fournir de l’eau potable de qualité à tous 
les quartiers de la commune urbaine de Gao, en particulier  les périodes 
de forte chaleur. Cette situation préoccupante contribue à aggraver les 
conditions de vie des habitants et met leur santé en danger. 
En outre, l’absence des services financiers depuis 2012 crée un vide 
énorme dans les différents secteurs et services publics de l’État. Cette 
absence de soutien financier entrave le développement de la région et 
limite les opportunités pour les  de Gao. 
Face à l’urgence de la situation, les manifestants ont lancé un  de 72 
heures aux autorités pour résoudre ces problèmes. Si aucune mesure 
concrète n’est prise dans ce délai, ils se réservent le droit d’engager 
des actions plus radicales, y compris le boycottage du référendum. 
Cette mobilisation témoigne de l’exaspération grandissante de la  de 
Gao face à des services essentiels inadéquats et à des conditions de 
vie précaires. Les habitants espèrent que leur action incitera les auto-
rités à prendre des mesures  pour résoudre ces problèmes et améliorer 
les conditions de vie dans leur région. 

MLS  





Article 4 : L’Office central de Lutte contre l’Enrichissement 
illicite a pour mission de mettre en œuvre l'ensemble des 
mesures de prévention, de contrôle et de lutte envisa-
gées au plan national, sous régional, régional et interna-
tional contre l'enrichissement illicite. 
 
A ce titre, il est chargé : 
 
-    d'assurer, dans le respect des compétences propres à  
     chacune des structures concernées, une coopération  
     efficace et la concertation des autorités nationales,  
     directement ou indirectement concernées par la lutte  
     contre l'enrichissement illicite ; 
-    de prendre communication des déclarations de biens  
     aux fins d'exploitation ; 
-    de recevoir également toutes autres informations  
     utiles nécessaires à l'accomplissement de sa mission,  
     notamment celles communiquées par les organes de  
     contrôle et d'inspection ainsi que les officiers de police  
     judiciaire ; 
-    de demander aux assujettis ainsi qu'à toute autre per- 
     sonne physique ou morale, la communication des in- 
     formations détenues par eux et susceptibles d'enrichir  
     les éléments justifiant la saisine des autorités judi- 
     ciaires compétentes ; 
-    d'effectuer ou de faire effectuer des études pério- 
     diques sur l'évolution des techniques utilisées aux fins  
     d’enrichissement illicite ; 
-    de centraliser les informations nécessaires à la dé- 
     tection et à la prévention des faits d'enrichissement  
     illicite ; 
 
 

-    d'animer et de coordonner, en tant que de besoin, aux  
     niveaux national et international, les moyens d’inves- 
     tigations dont disposent les administrations ou ser- 
     vices pour la recherche des infractions induisant des  
     obligations de déclaration ; 
-    d'émettre un avis sur la mise en œuvre de la politique  
     de l’Etat en matière de lutte contre l'enrichissement  
     illicite et de proposer toutes réformes nécessaires au  
     renforcement de l'efficacité de la lutte contre l'enri- 
     chissement illicite ; 
-    de susciter et de promouvoir au sein des institutions  
     et des organismes publics et parapublics des méca- 
     nismes destinés à prévenir, détecter et faire réprimer  
     l'enrichissement illicite ; 
-    d'évaluer périodiquement l'impact des stratégies et  
     les performances atteintes ; 
-    de recommander toutes réformes, législative, régle- 
     mentaire ou administrative, tendant à promouvoir la  
     bonne gouvernance, y compris dans les transactions  
     commerciales internationales ; 
-    de recevoir les réclamations, dénonciations et plaintes  
     des personnes physiques ou morales se rapportant à  
     des faits d'enrichissements illicites; 
 
Article 6 : Il entretient des relations de coopération avec 
les organismes nationaux et internationaux similaires in-
tervenant dans le domaine de la lutte contre l'enrichis-
sement illicite. 
 
Article 7 : L'Office central de Lutte contre l’Enrichissement 
illicite adresse un rapport annuel d'évaluation des acti-
vités liées à la prévention et à la répression de l'enrichis-
sement illicite au Président de la République. 

Lutte contre la corruption : Quels sont les rôles et  
attributions de l’OCLEI ? 

Office central de Lutte contre l’Enrichissement illicite (OCLEI)

L’ordonnance n° 2015 – 032 P-RM du 23 septembre 2015, portant création de l’office centrale de lutte 
contre l’enrichissement illicite en ses articles 4, 6 et 7, définit les missions et attributions de l’OCLEI.
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Une enquête conjointe de plusieurs mé-
dias, dont « Le Monde », révèle que les 
militaires de l’opération « Barkhane » 

ont utilisé le journaliste Olivier Dubois, récem-
ment libéré après un enlèvement, à son insu 
pour tenter de localiser un chef djihadiste. 
L’enquête note cependant que les militaires 
français n’ont pu empêcher son enlèvement.  
L’enquête souligne que « cette affaire est com-
promettante pour l’État français ». Par mesure 
de sécurité, elle n’a pas été révélée tant qu’Oli-
vier Dubois était otage d’Al-Qaida au Sahel. 
Une fois le journaliste français libéré, le 20 
mars, après 711 jours de captivité, Le Monde, 
Libération, Radio France internationale (RFI) 
et TV5Monde, médias initiateurs de l’enquête, 
ont décidé de révéler les fruits d’une enquête 
conjointe d’un an et demi.  
En effet, à l’issue de cette enquête, le constat 
montre que les militaires de l’opération anti-
terroriste française Barkhane ont été informés 
de son projet de rencontrer un chef djihadiste. 
Le journaliste français indique que dans un 
premier temps, les militaires de cette opéra-
tion ont tenté « d’utiliser le travail du reporter 
pour localiser cet émir d’Al-Qaida au Sahel. 
Puis, jugeant le rendez-vous trop risqué, ils 

ont renoncé in extremis à l’opération. Mais ils 
n’ont pas déployé les moyens adaptés pour 
empêcher l’enlèvement d’Olivier Dubois à Gao, 
dans le nord-est du Mali, au printemps 2021 
», révèle l’enquête. 
Olivier Dubois est journaliste pigiste pour Li-
bération, Le Point Afrique et Jeune Afrique, 
installé à Bamako en 2015. Il se rend à Gao le 
8 avril 2021 pour interviewer Abdallah – ou Ab-
doulaye – Ag Albakaye, un cadre du Groupe de 
soutien à l’islam et aux musulmans (GSIM), la 
filiale d’Al-Qaida au Sahel. Le journaliste qui, 
selon Le Monde, « pense avoir planifié cet en-
tretien dans la plus grande discrétion », est en 
réalité suivi depuis des mois par l’armée fran-
çaise, comme le démontrent les quelque 180 
pages de documents judiciaires français et 
maliens que nous avons pu consulter. 
Olivier Dubois aurait préparé son reportage, 
avec un fixeur, un jeune Touareg que les en-
quêteurs nomment Kader pour protéger son 
anonymat. Ce jeune, depuis plusieurs années, 
facilite les contacts entre le journaliste et dif-
férentes personnalités du nord du Mali, no-
tamment du GSIM, dont il est proche. Bien 
qu’Olivier Dubois sache que Kader ait déjà col-
laboré avec Barkhane par le passé, il décide 

fin 2020 de lui transmettre une proposition 
d’interview à Abdallah Ag Albakaye. 
Ce que le reporter ignore, c’est que son fixeur 
tiendra les militaires français informés 
jusqu’au bout des détails de la rencontre pré-
vue avec le chef djihadiste. Le jour du rapt, 
dans un enregistrement audio que Le Monde 
a pu écouter, on entend ainsi distinctement un 
lieutenant français interroger Kader sur « le 
nom de la rue qu’ils [lui] ont demandé de pren-
dre pour déposer Olivier Dubois ». 
L'enquête indique que les militaires français 
de l'opération Barkhane disposent de "toutes 
les informations" sur les "Photographies des 
vêtements du journaliste, de son passeport, 
de son billet d'avion, de sa réservation d'hôtel, 
de la voiture utilisée pour se rendre sur place, 
coordonnées GPS du lieu où les supposés 
hommes d'Ag Albakaye sont censés le retrou-
ver... Le jour de l'enlèvement". 
Le Monde a également rappelé qu'en décem-
bre 2019, l'unité de renseignement de Bar-
khane avait recruté le fixeur (Kader) 
"pratiquement exclusivement pour la locali-
sation, voire la capture d'Abdallah Ag Alba-
kaye" qui selon les militaires est 
"extrêmement prudent" et "très peu mobile". 

Enlevé à Gao : Olivier Dubois a été utilisé  
comme appât par Barkhane à son insu 
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Cet émir djihadiste contrôle Telataye, le nord 
du Mali bordant la frontière nigérienne. Il était 
l'une des cibles de l'armée française. En clair, 
son déplacement à Gao pour rencontrer le re-
porter était une occasion que Barkhane comp-
tait bien exploiter avec un objectif : le 
"localiser (...) et pouvoir le suivre jusqu'à sa 
zone refuge". 
Le fixeur (Kader) a été interrogé par le pôle ju-
diciaire spécialisé de lutte contre le terrorisme 
malien, qui a ouvert aussi une procédure après 
l'enlèvement d'Olivier Dubois. "Kader, incar-
céré un temps à Bamako, a affirmé que les 
soldats français lui avaient promis 400 000 
francs CFA (600 euros) s'il parvenait à organi-
ser l'entrevue", rapporte Le Monde.  
Une fois, l'émir de Tetalaye accepte la propo-
sition d'interview faite par le journaliste fran-
çais en mars 2021, Kader en informe son 
officier traitant, qui, qui lui dira "de tout mettre 
en œuvre pour organiser cette interview". Ainsi 
l'officier du renseignement a demandé à 
[Kader] de recueillir le maximum d'informa-
tions, confirme le lieutenant. A savoir : où ? 
quand ? comment ? avec qui ? et surtout pour-
quoi ?  
Depuis Bamako, Olivier Dubois qui peaufine 
l'organisation de ce déplacement sait que 
cette rencontre est risquée. Alors pour se pré-
munir contre un enlèvement, il fait passer une 
demande de protection au cadre du GSIM par 
le biais de Kader. Une demande acceptée par 
l'Emir qui a envoyé à travers un Kader "les ga-
ranties de sécurité rédigées en langue arabe", 
qui seront transmises à Barkhane qui fera la 
traduction "pour lui car il ne maîtrise pas cette 
langue, afin qu'il puisse les remettre à Olivier 
Dubois". 
Différents scénarios sont envisagés. Dans 
l’éventualité où Kader pourrait garder son por-
table sur lui ce jour-là, on lui installerait une 
application de géolocalisation. « Dans le cas 
de figure où il ne pourrait pas avoir son télé-
phone, j’avais envisagé un signal visuel qui au-
rait pu être transmis à un drone », ajoute le 
militaire français. 
Cependant, ce sujet de l’interview d’Olivier Du-
bois est abordé le 23 mars lors d’une réunion 
de commandement de « Barkhane » au Tchad. 
Les hauts gradés français qui voulaient profiter 
de l'occasion pour « fixer Albakaye » et le lo-
caliser dans le but de le suivre n’ont pas 
convenu sur l’opération proposée par l’unité 
chargée de recueillir du renseignement à Gao 

; elle est finalement jugée « trop dangereuse 
pour le journaliste » et donc abandonnée. 
Le journal souligne que le rapport indique un 
« manque de lucidité collective ». Malgré les 
renseignements fournis par Kader sur l’avan-
cée des préparatifs de l’interview, le quotidien 
Libération, à qui Olivier Dubois avait proposé 
l’entretien avec Abdallah Ag Albakaye, a refusé 
le projet, jugé trop dangereux. Mais le reporter 
persévère. 
Toutefois, quelques jours avant le rendez-vous, 
Olivier Dubois est contraint de changer la date 
de la rencontre, faute de place disponible sur 
le vol initial à destination de Gao. Kader ras-
sure le journaliste que ce report ne pose pas 
de problème au chef djihadiste, mais Barkhane 
s’inquiète, considérant l’attitude d’Abdallah Ag 
Albakaye « en contradiction totale avec ses 
habitudes de déplacements et de sécurité. 
Tous les éléments nous faisaient penser qu’il 
y avait un réel risque pour Olivier Dubois », 
souligne le lieutenant enquêteur. « Alors que 
vous possédez des éléments plutôt probants 
sur un possible enlèvement d’un citoyen fran-
çais, pourquoi ne pas lui avoir dit de tout ar-
rêter ? », interroge la DGSI. 
Alors qu’à Bamako, Olivier Dubois règle les 
derniers détails de son voyage, le 7 avril, il in-
forme l’ambassade de France de son départ 
prévu le lendemain, faisant croire aux diplo-
mates qu’il compte rencontrer une ONG. Mal-
gré que l’ambassade le déconseille de réaliser 
ce projet, le même jour, une réunion confiden-
tielle est organisée à N’Djamena. Des officiels 
à Paris y participent en visioconférence. Un co-
lonel de « Barkhane » souligne alors que les 
« derniers renseignements recueillis » accré-
ditent « l’hypothèse d’un enlèvement ». Les 
suggestions du commandant de la force « Bar-
khane » à Joël Meyer, l’ambassadeur de France 
en poste à Bamako, « dans la soirée du 7 avril, 
de conduire une manœuvre visant à empêcher 
le déplacement du journaliste à Gao » n’ont pu 
aboutir. 
Le 8 avril 2021, Olivier Dubois, qui est déjà 
dans l’avion pour Gao, reçoit un mail du porte-
parole du Quai d’Orsay, Agnès Von der Mühll, 
lui adressant une lettre pour le prier de « bien 
vouloir reconsidérer » son projet car la zone 
dans laquelle il prévoit de se rendre est « for-
mellement déconseillée aux voyageurs ». Au 
même moment, les interlocuteurs de Kader lui 
préviennent qu’il ne pourra pas assister à la 
rencontre. L’information remonte à Paris et à 

N’Djamena considèrent désormais le risque 
d'un enlèvement comme « élevé ». 
À 11 heures, le reporter atterrit à Gao, dépose 
ses affaires à l'hôtel, se restaure, revêt un 
boubou et monte dans le véhicule de son 
fixeur. Non loin de là, sur la base militaire de 
« Barkhane », les Français suivent « presque 
en temps réel » la progression du duo grâce à 
Kader qui leur envoie régulièrement leur loca-
lisation. Il est 15 heures quand Kader dépose 
le journaliste au point de rendez-vous, dans la 
rue principale du septième quartier de Gao. 
Olivier Dubois embarque alors dans un pickup 
de couleur sable à bord duquel se trouvent « 
des Touaregs », selon les militaires français. 
Quarante-cinq minutes s'écoulent. Le temps 
fixé par Abdallah ag Albakaye pour l'interview. 
Mais le reporter ne revient pas. Et selon Kader, 
« Barkhane » ne réagit pas. 
Selon la version des faits du fixeur consignée 
par la justice malienne, le lieutenant lui aurait 
dit « de ne pas s'inquiéter », « qu'ils l'avaient 
sûrement amené en dehors de la ville pour être 
en sécurité avec lui mais que ce n'était pas un 
problème » car « la mission avait très bien été 
préparée » et « qu'ils étaient dessus. » De leur 
côté, les hauts gradés de l'opération française 
assurent qu'« aucun moyen technique » n'a 
été mis en place pour suivre le journaliste une 
fois celui-ci séparé de son fixeur. 
Interrogé par un enquêteur malien, Kader a re-
connu qu'avec Barkhane, ils se sont servis de 
Monsieur Olivier comme appât en vue de cap-
turer l'émir du GSIM de Talataye Abdallah ag 
Albakaye. Il sera inculpé pour « association de 
malfaiteurs terroriste » et « actes de terroriste 
» en mai 2021 par la justice malienne. 
À Paris, rapporte Le Monde, « l'inspection gé-
nérale des armées refuse de parler « de faute 
personnelle au sein de la force “Barkhane” » 
dans ce dossier mais que « des structures et 
des processus » se sont avérés « a posteriori 
déficients » : « La sensibilité du sujet n'a pas 
fait l'objet d'une prise en compte à un niveau 
suffisant permettant de conduire, avec une 
meilleure anticipation, une action dissuasive 
à l'encontre du journaliste. »  
L'inspection estime qu'Olivier Dubois a été « 
initialement considéré à tort comme un jour-
naliste malien, erreur qui peut expliquer le 
manque de réaction de la force “Barkhane”. » 
 

  Binadjan Doumbia
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Pour la circonstance, il était accompa-
gné de l’Inspecteur en Chef de la Garde 
Nationale, Colonel Abdramane Kéita, du 

Commandant de la 7è Région Garde-Gao, Co-
lonel Sounkalo Coulibaly, de son Chef de Ca-
binet, Commandant Mohamed O. Kadèye et de 
plusieurs autres officiers de son département. 
Cette tournée s’inscrit dans le cadre de sa pre-
mière visite de prise de contact avec ses élé-
ments sur le terrain, depuis sa nomination à 
la tête de la Garde Nationale. L’occasion était 
opportune pour  Colonel Famouké Camara de 
venir s’imprégner de la situation sécuritaire 
dans ces localités et de s’enquérir des condi-
tions de vie et de travail de ses hommes sur 
le terrain. 
Le Chef d’Etat-major de la Garde Nationale a 
précisé que cette mission vise à redonner 
confiance aux hommes et connaître les be-
soins immédiats des éléments engagés sur le 
terrain. Colonel Camara a directement 
échangé avec ses éléments et leur a donné 
l’assurance que des solutions seront trouvées 
à leurs préoccupations. Il a saisi l’occasion 

pour déclarer que la situation sécuritaire exige 
de chacun de nous la cohésion, le don de soi 
et surtout plus d’engagement dans nos ac-
tions. 
Le CEM de la Garde Nationale a, par ailleurs, 
félicité ses hommes pour leur bravoure et leur 
comportement exemplaire avant de les inviter 
à plus de vigilance, de cohésion et de disci-
pline. Il leur a, d’autre part, apporté le mes-
sage d’encouragement, de soutien et de 
remerciements des plus hautes autorités. 
Colonel Camara a notifié au Commandement 
à être plus près des hommes de terrain se 
trouvant sous son autorité et de tenir compte 
de leurs préoccupations quotidiennes. «C’est 
dans cette ambiance de confiance mutuelle 
que nous réussirons notre mission de sécuri-
sation des personnes et de leurs biens », a 
conclu le CEM-Garde. 
Colonel Camara a profité de sa visite de terrain 
pour inviter la population à soutenir davantage 
l’Armée dans sa mission régalienne de sécu-
risation des personnes et de leurs biens. Par-
tout où le CEM-Garde est passé, il s’est 

recueilli sur les tombes de ses éléments tom-
bés sur les théâtres d’opération. Un moment 
d’émotion que Colonel Famouké Camara et sa 
délégation ont mis à profit pour faire des 
prières pour le repos éternel des âmes de ces 
braves hommes tombés pour la défense de la 
patrie. Le Gouverneur de la région de Ménaka 
et les Commandants de compagnie de Gossi 
et de Kidal se sont réjouis de la venue du Chef 
d’Etat-major de la Garde Nationale, avant d’af-
firmer que le moral des troupes sur le terrain 
est excellent. 
Pour le Commandant de la 7è Région Garde-
Gao, Colonel Sounkalo Coulibaly, cette visite 
du CEM-Garde a été une occasion pour les 
hommes de savoir que le commandement leur 
porte une attention particulière. Il a souligné, 
d’autre part, que les populations leur sont d’un 
soutien inestimable dans le cadre de leurs 
missions. 
Le CEM-de la Garde Nationale a, au cours de 
sa mission, rencontré les femmes de l’Asso-
ciation des Femmes et veuves des Gardes de 
la ville de Gao. Il leur a donné l’assurance que 
des solutions seront trouvées à leurs préoc-
cupations. 
Enfin, il est à noter que Colonel Camara a 
rendu une visite de courtoisie aux autorités 
traditionnelles et coutumières dans toutes les 
localités où il s’est rendu. 
 

Source : FAMas 

Gao et Ménaka : Colonel  
Camara en visite de terrain  
 
Accompagné d’une forte délégation, le chef d’état-major de la garde nationale, colonel 
Famouké Camara a effectué, du 2 au 5 mai 2023, une visite de terrain dans les localités 
de gao, Ménaka, Gossi, n’tahaka et gourma-Rharous.
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Soucieux d’informer les Maliens de l’in-
térieur tout comme de l’extérieur sur le 
contenu du projet de constitution, le 

Premier ministre, chef du gouvernement Dr 
Choguel Kokalla Maïga, a lancé officiellement 
la stratégie de vulgarisation du texte de Projet 
de nouvelle Constitution. L’événement qui était 
couplé à la session d’appropriation du Projet 
a l’intention des acteurs de la presse et des 
médias sociaux s’est tenu ce lundi 15 mai au 
Centre International de Conférence de Bamako 
(CICB). Cette activité a connu la présence du 
Ministre d'État, Ministre de l'Administration 
Territoriale et de la Décentralisation, Porte-
parole du Gouvernement, Colonel Abdoulaye 
Maiga, du Ministre Refondation de l’État 
chargé des Relations avec les Institutions, pro-
fesseur Ibrahim Ikassa Maïga, du ministre dé-
légué auprès du Premier ministre, Chargé des 

Réformes politiques et Institutionnelles, Mme 
Fatoumata Sékou Dicko et d’autres membres 
du gouvernement venus pour la circonstance. 
Pendant son intervention, le Ministre de la Re-
fondation de l’État chargé des Relations avec 
les Institutions, professeur Ibrahim Ikassa 
Maïga, a au nom du Comité de pilotage de la 
stratégie de vulgarisation du projet de Consti-
tution, rappelé que c’est suite à l’instruction 
donnée au Gouvernement par le Président de 
la Transition, Chef de l’État, Son Excellence le 
Colonel Assimi GOITA, lors du Conseil des Mi-
nistres du 15 mars 2023, qu’un Comité de Pi-
lotage pour la Vulgarisation du Projet de 
Constitution fut créé par le Premier ministre, 
Chef du gouvernement, Dr Choguel Kokalla 
MAIGA et placé auprès du Ministère de la Re-
fondation de l’État. 
Ainsi, il a souligné que depuis le 29 mars 2023, 

le Comité de pilotage s’est mis à la tâche pour 
produire les documents d’orientation, conce-
voir les supports de communication et prépa-
rer la phase de la mobilisation citoyenne pour 
une meilleure connaissance et appropriation 
du contenu du projet de Constitution. « Plu-
sieurs sessions de présentation et d’immer-
sion à l’intention des Ministres et de leurs 
collaborateurs au sein du Comité de pilotage 
ont permis de dégager une meilleure approche 
de la stratégie de vulgarisation du projet de 
constitution et d’initier des supports, tels que 
des notes de présentation, des sketches, des 
microprogrammes, des affiches, des flyers, 
dépliants, et autres éléments audiovisuels », 
a-t-il dit. 
De plus, le ministre de la refondation de l’État 
a précisé que le programme prévoit, dès cette 
semaine, trois sessions d’appropriation à l’in-

Lancement officiel de vulgarisation du projet  
de constitution par le gouvernement :  
Les professionnels de médias à l’honneur
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tention des forces vives de la nation à Bamako, 
des séances de vulgarisation dans les ca-
sernes et garnisons, dans les écoles et dans 
les universités à travers des leçons-modèles 
et des conférences, puis des missions d’ap-
propriation dans les régions, ainsi que dans 
les pays de forte concentration des Maliens 
établis à l’extérieur, en présentiel ou par visio-
conférence. 
En effet, il a expliqué que la mise en œuvre de 
cette stratégie de vulgarisation gouvernemen-
tale répond à une exigence de vérité et de re-
devabilité à l’égard des Forces vives maliennes 
qui ont accepté de prendre part aux Assises 
Nationales de la Refondation : ‘’paysans, arti-
sans, ouvriers, commerçants, notabilités, élus 
locaux, agents publics et du secteur privé, 
hommes, femmes et jeunes, tous s’étant ex-
primés en toute liberté, sur les paramètres de 
la crise profonde qui a fortement ébranlé notre 
Nation’’. 
« Il est incontestable que le projet de Consti-
tution est le produit de larges concertations 
qui ont impliqué l’ensemble des acteurs sur 
tout le territoire », a-t-il assuré. 

« Et, jamais le processus d’élaboration d’une 
Constitution au Mali n’a été autant inclusif et 
participatif, que celui que nous vivons au-
jourd’hui » a ajouté le ministre de la Refonda-
tion de l’Etat. 
Enfin, il a salué l’engagement patriotique et 
l’engouement nourri des Forces vives ma-
liennes, de l’intérieur et à l’extérieur, qui se 
sont déjà mises à la tâche pour partager le 
contenu novateur et fécond du projet de 
Constitution, à travers débats, forums popu-
laires, meetings, conférences, émissions mé-
diatiques, dans toutes les langues nationales. 
Pour sa part, le chef de gouvernement Dr Cho-
guel Kokalla Maïga a tout d’abord rendu un 
hommage mérité aux vaillantes forces armées 
et de sécurité du Mali. «Toutes les sociétés 
organisées, fières d’elles-mêmes, sont fières 
de leur armée. Pour lui, le rapport de la mis-
sion gouvernementale qui s’est rendue à Moura 
aux lendemains des événements fait foi en la 
matière. 
De son avis, on n’a pas besoin du rapport de 
quelqu’un qui vient nous dire qu'il a placé des 
satellites, qu’il a interrogé Jean et Paul pour 

nous imposer sa version des faits. 
«Ils viennent maintenant et de façon coordon-
née faire tomber le ciel sur les têtes des Ma-
liens. Nous savons ce qui se cache derrière 
ça», a-t-il décrié. 
À ses dires, l’objectif de cette campagne est 
d’amener les Africains à douter de leur armée 
et à faire appel aux forces étrangères pour 
venir les sauver. Ce qui est clair, de l’avis du 
Chef du gouvernement, c’est que les Maliens 
ne tomberont pas dans ce piège. 
«Il faut faire bloc derrière notre armée ; faire 
bloc derrière tous les chefs militaires chez 
nous. Ils n’ont commis aucune exaction », a 
conseillé le premier ministre. 
Pour rappel, les activités d’appropriation dont 
le lancement officiel est couplé avec la pre-
mière session à l’intention des acteurs de la 
presse et des médias se dérouleront du 15 au 
30 mai 2023 sur l’ensemble du territoire et 
dans les pays de forte concentration des Ma-
liens établis à l’extérieur. 
 

  Maffenin Diarra
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C'est aux environs de 09 heures GMT ce 
mardi 16 mai 2023 que la Ministre de 
l'Éducation Nationale, Madame Sidibé 

Dédéou Ousmane, et sa délégation, dont des 
membres de son cabinet et des directeurs des 
services centraux du département, sont arrivés 
dans la ville de Koulikoro. La Cheffe de l'ad-
ministration scolaire malienne a été accueillie 
par le Gouverneur et les responsables poli-
tiques et administratifs de la 2ème région ad-
ministrative du pays. 
Cette journée d'appropriation du projet de 
constitution a été présidée par la Ministre de 
l'Éducation Nationale dans la salle de confé-
rence du Gouvernorat. À l'entame de ses pro-
pos, la Ministre a demandé une minute de 
silence à la mémoire des victimes civiles et 
militaires, un devoir de mémoire selon elle, 
dans toutes les cérémonies qu'elle a prési-
dées. 
Les principales dispositions du projet de 
constitution ont été exposées par Jacques 

Coulibaly, Conseiller Technique au Ministère 
des Affaires Religieuses et du Culte. Cette ses-
sion d'appropriation vise à appréhender le 
contenu et l'esprit du projet de constitution à 
travers des séances d'échanges, a rappelé la 
Ministre Sidibé Dédéou dans son discours 
d'ouverture. Elle a également ajouté devant 
des centaines de personnes dans la salle de 
conférence du Gouvernorat que la session du 
jour offre à tous l'opportunité de procéder à la 
revue des principales dispositions du projet de 
constitution, notamment les nombreuses in-
novations refondatrices qu'il comporte. En vue 
d'un partage conséquent du contenu, il 
convient de noter que le gouvernement est à 
pied d'œuvre depuis des semaines à travers 
des sessions d'appropriation à l'intention des 
forces vives à l'intérieur et à l'extérieur du 
pays. 
Lundi dernier, au CICB, une session d'appro-
priation a permis une meilleure compréhen-
sion de la loi fondamentale aux hommes et 

femmes des médias afin d'édifier l'opinion. 
À titre de rappel, les assises nationales de la 
refondation se sont tenues du 11 au 30 dé-
cembre 2021. À l'issue des débats, parfois 
houleux mais constructifs, les forces vives de 
la nation malienne ont formulé 517 recom-
mandations, dont 25 portent sur les questions 
politiques et institutionnelles. Pour traduire 
ces recommandations dans les faits, le gou-
vernement de transition a initié plusieurs 
chantiers, au nombre desquels figurent l'éla-
boration d'une nouvelle constitution. 
Pour un "OUI MASSIF" au référendum du 18 
Juin, les femmes de Koulikoro promettent à 
Madame Sidibé Dédéou Ousmane, d'être à 
l'avant garde de la vulgarisation.  
La première constitution du Mali, pour rappel, 
date de 1962, la 2ème en 1974 et la 3ème en 
1992. 
 

CELLULE DE COM -MEN 

Constitution : La Ministre Sidibé Dédéou  
Ousmane à Koulikoro pour la vulgarisation
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Les actes d’incivisme sont d’une multi-
plicité hors normes au Mali. Particuliè-
rement dans la ville de Bamako, en 

dehors de l’inattention qu’accordent les usa-
gers de la route au non-respect des règles de 
circulation, il y a aussi ce lot de la population 
qui font des voies publiques des poubelles à 

ciel ouvert. Malgré les grands efforts fournis 
par les nettoyeurs des rues, certains n’hésitent 
pas à jeter des résidus de médicaments tra-
ditionnels, des canaris remplis de plantes et 
même des œufs au beau milieu de la route, au 
niveau des intersections, des carrefours et des 
fourmilières. 

Rares sont les jours qui se passent sans que 
les usagers des routes de Bamako ne croisent 
sur leur chemin des écorces de plantes, des 
œufs, des résidus de médicaments tradition-
nels, des noix de colas ou même des canaris. 
Ce phénomène dont l’ampleur est incommen-
surable constitue en effet un vrai acte d’inci-
visme et contribue à la salubrité de la ville de 
Bamako jadis sale. 
Après une série d’interrogations menées sur 
ledit sujet, plusieurs personnes interprètent 
ces actes comme nécessaires pour l’obtention 
des résultats escomptés après consultation 
auprès des guérisseurs. D’autres, par ailleurs, 
les considèrent comme phénomènes destruc-
teurs de l’environnement. Des explications de 
Mossi le guérisseur, jeter des médicaments au 
milieu des voies bitumées a une importance 
particulière. Par ici, continue-t-il, comprenez 
qu’il ne suffit pas seulement parfois de se 
laver avec un médicament pour avoir le résul-
tat que l’on veut. Mais il y a tout un tas de che-
min à suivre. «Le traitement de certaines 
maladies exige ce fait. Raison pour laquelle 
dès la consultation on fait connaître ces cri-
tères aux malades. Donc une fois que la per-
sonne finit d’utiliser le médicament elle le met 
à l’endroit recommandé.» et le guérisseur d’ex-
pliquer le mécanisme de guérison : « Une fois 
cet acte fait, la personne malade guérie mais 
en contrepartie, toute autre personne qui ren-
trera dans ces résidus de médicaments sera à 
son tour contaminée. C’est comme une sorte 
d’échange en un mot». 
Parlant de l’aspect insalubre de ladite pratique, 
Mamoutou Konaté affirme que ce comporte-
ment rend la ville de plus en plus sale. «Ce 
n’est que tard la nuit ou le matin de très bonne 
heure que ces personnes viennent déposer ces 
médicaments. C’est bien de se soigner ou 
d’éviter des sorts mais tenir compte aussi de 
la protection de l’environnement est aussi ca-
pitale» affirme M. Konaté.  
Comme notre interlocuteur, plusieurs per-
sonnes soutiennent que de telles pratiques 
sont de véritables actes d’incivisme qui méri-
tent d’être pris au sérieux non seulement par 
les populations concernées mais aussi par les 
autorités. Car, soutiennent la plupart d’entre 
eux, on qualifierait difficilement Bamako de 
ville propre à ce rythme. 
 

Siguéta Salimata DEMBELE  

LES RUES DE BAMAKO :  
Dépotoir des médicaments  
traditionnels  

CULTURE & SOCIETE
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En visite le mardi 9 mai 2023 au Bots-
wana, le président de la République Dé-
mocratique du Congo (RDC) s’est montré 

très remonté contre les contingents des forces 
régionales de l’EAC. Il a clairement dénoncé 
la cohabitation entre les forces régionales et 
les terroristes du M23 qui mène à un cessez-
le-feu ou à un retrait.  
« Manifestement, il y a des problèmes avec 
cette force régionale. Il y a, dans certaines ré-
gions, une cohabitation observée entre les 
contingents de la force régionale et les terro-
ristes du M23. Cela n’était pas prévu au pro-
gramme. Il était question de contraindre ces 
forces du M23 au cessez-le-feu, au retrait et 
au cantonnement », a indiqué Félix Tshisekedi, 
président de la République démocratique du 
Congo, dans une conférence de presse le 
mardi 9 mai 2023 lors de sa visite au Bots-
wana. 
Même si le président de la RDC n’est pas d’avis 

avec l’attitude des forces régionales sur son 
sol, il apprécie le travail des troupes burun-
daises déployées à l’est de la RDC dans le 
cadre de la force régionale. « À l’exception du 
contingent burundais qui fournit tous ses ef-
forts dans la mission telle qu’elle a été définie, 
d’autres contingents vivent désormais avec le 
M23, percevant des impôts dans la zone qu’ils 
occupent illégalement. Cela nous oblige à 
nous interroger sur le but de la mission EAC 
». 
Cette situation a forcé la RDC à changer de 
posture après la demande faite par le secré-
taire général de l’EAC pour une prolongation 
de six mois de cette force régionale. La RDC a 
accordé une durée de trois mois allant jusqu’à 
juin. 
« Ce nouveau délai sera assorti d’une évalua-
tion de la situation. Si le mandat n’est pas 
rempli, nous allons décider de raccompagner 
ces contingents venus à la rescousse de la 

RDC avec honneur, de les remercier pour avoir 
essayé d’apporter leur part de contribution à 
la paix en RDC et de voir comment nous pou-
vons continuer nous-même à pacifier notre 
pays ». 
Toutefois, le président Félix Tshisekedi a aussi 
critiqué la nomination du nouveau comman-
dant de la force régionale de l’EAC par le 
Kenya, qui n’a pas tenu compte de l’avis du 
gouvernement de la RDC. Il estime que la dé-
mission du général Jeff Nyagah a été faite de 
manière spectaculaire sans pour autant faire 
part au gouvernement des différentes me-
naces évoquées dans sa lettre de démission. 
« Pourquoi ne nous a-t-il pas fait part de ces 
menaces ? Lorsqu’il décide de quitter la RDC, 
le Kenya désigne directement un autre com-
mandant de la force sans consultation comme 
si cette force n’appartenait qu’au Kenya. Il y a 
un problème. On doit clarifier la situation », a 
déploré le président congolais. 
Il faut rappeler que depuis le déploiement de 
cette force en RDC, le gouvernement s’est tou-
jours plaint de la complaisance sur le terrain 
des opérations des troupes de la force est-
africaine déployées au Nord-Kivu. Les popu-
lations de ces régions avaient dénoncé et 
demandé son départ. 
 

  Binadjan Doumbia

RDC : Tshisekedi dénonce  
la cohabitation entre  
les contingents de l’EAC et  
les terroristes du M23 

INTERNATIONAL
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En Tunisie, les autorités cherchent à mi-
nimiser la portée de l’attaque contre la 
synagogue de Djerba. Cependant, cette 

attaque a affecté le secteur du tourisme. Sur 
l’île, près d’un emploi sur deux est directement 
lié à l’activité touristique qui a connu de nom-
breuses perturbations depuis la révolution de 
2011. 
Les touristes sur place cherchent à regagner 
leur pays. Selon le journal Le Monde, dans les 
rues du quartier juif de Djerba, Nathalie, une 
française, et ses amis ont regagné la France 
vendredi 11 mai dernier. « On a décidé d’avan-
cer notre date de retour à Marseille », rapporte 
le journal. Venues pour le pèlerinage de la 
Ghriba, elles sont très affectées par l’attaque 
survenue mardi soir contre la synagogue de 
l’île et qui a fait cinq morts, dont trois mem-
bres des forces de sécurité. L’une des victimes 
civiles, Benjamin Haddad, faisait partie de la 
communauté juive de la cité phocéenne, tout 
comme elle. « On est tous traumatisés. L’an-
née prochaine, avant de venir, on y réfléchira 
à deux fois. » 
Par contre, d’autres ne veulent pas céder à la 
menace. Farhi a décidé de venir visiter l’édifice 
religieux, estimant faire acte de résistance. « 
Il ne faut pas céder à la terreur, jamais. Sinon, 
c’est donner raison » aux terroristes, explique 
Léa Farhi, dont c’est le premier séjour sur la 
terre de ses parents.  

Communiquer pour amoindrir la peur 
Les autorités tunisiennes ont entamé une opé-
ration de communication afin de tenter de ne 
pas ternir l’image de marque de Djerba, haut-
lieu du tourisme tunisien après l’attaque. 
L’usage du terme « terroriste » a ainsi été soi-
gneusement évité. « L’ensemble des interve-
nants continuent d’œuvrer afin d’assurer la 
réussite de la saison touristique et de garantir 
les meilleures conditions d’accueil et de séjour 
aux visiteurs », a déclaré le ministre du tou-
risme, Mohamed Moez Belhassine, au cours 
d’une réunion de crise qui s’est tenue mercredi 
au matin. Le ministre a aussi fait le tour des 
hôtels pour échanger avec les pèlerins, encore 
sous le choc. 
Le président Kaïs Saïed refuse lui aussi de 
qualifier de « terroriste » et d’« antisémite » 
l’assaut contre le pèlerinage juif annuel de la 
Ghriba. Le président tunisien Kaïs Saïed a ré-
cusé avec force le caractère « antisémite » de 
l’attaque perpétrée le 9 mai aux abords de la 
synagogue de la Ghriba sur l’île de Djerba – 
deux pèlerins juifs et trois membres des forces 
de sécurité tunisiennes ont été tués – après 
que les autorités ont cherché à en minimiser 
la portée dans une communication qui de-
meure opaque. 
« Ils parlent d’antisémitisme, alors que les 
juifs étaient protégés ici », a-t-il déclaré sa-
medi 13 mai lors d’une visite à l’Ariana, dans 

la banlieue de Tunis, en référence à l’occupa-
tion germano-italienne (novembre 1942-mai 
1943) de la Tunisie durant la Seconde Guerre 
mondiale. 
Il a en outre fustigé une forme de duplicité des 
réactions internationales qui ont évoqué une 
attaque à caractère antisémite alors que des 
« Palestiniens sont tués chaque jour et per-
sonne n’en parle », sans préciser la nature du 
lien qu’il établit entre ces deux événements. 
Le pèlerinage de la synagogue de la Ghriba est 
le grand rendez-vous annuel du judaïsme tu-
nisien et rassemble des milliers de juifs venus 
du monde entier. Les célébrations touchaient 
à leur fin et les fidèles commençaient à quitter 
la synagogue au compte-gouttes quand la fu-
sillade a éclaté à l’extérieur. Si les autorités 
tunisiennes affirment que le suspect avait l’in-
tention de tuer le plus grand nombre de per-
sonnes présentes, elles évitent de qualifier 
l’assaut de « terroriste », préférant parler d’une 
« opération criminelle ». 
De son côté, le parquet antiterroriste français 
a ouvert une enquête pour « assassinat en re-
lation avec une entreprise terroriste », du fait 
de la nationalité française de Benjamin Had-
dad, l’une des deux victimes civiles. 
 

  Binadjan Doumbia

Tunisie : Inquiétude sur le secteur du tourisme 
après l’attaque contre la synagogue de Djerba 
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Avec le développement de la technolo-
gie de l'intelligence artificielle, la 
peinture IA est devenue une forme 

d'art émergente. Basé sur de divers algo-
rithmes et modèles, l'ordinateur peut imiter le 

processus créatif de l'artiste pour créer des 
peintures uniques. Cela apporte également de 
nouvelles possibilités pour la création de 
contenu multimédia contemporain.  
Imitant les styles de Van Gogh, Gustav Klimt, 

Henri Rousseau, Wu Guanzhong et d'autres 
maîtres de l'art chinois et étrangers, anciens 
et modernes, les dix peintures IA suivantes 
dessinent de manière vivante dix scènes étroi-
tement liées à l'environnement écologique, 
telles que "les montagnes, l'eau, la forêt, les 
champs, les lacs, l'herbe, le sable, la glace", 
la "biodiversité" et la "neutralité carbone", 
etc., montrent intuitivement les réalisations 
de la construction de la civilisation écologique 
de la Chine, et nous permettent de percevoir 
le potentiel illimité de la peinture IA. 
 
(Les dix peintures ont été réalisées par Mid-
journey et ERNIE-ViLG) 

Découvrez le charme de  
la "Chine écologique" à  
travers les peintures de  
paysages dessinées par IA 

(1) - "La Glace" : des troupeaux de yaks au pied de l'Himalaya enneigé.  
Peintre imité : Wu Guanzhong (1919-2010) 

(2) - "L'eau" : villages et rivières chinois modernes.  
Peintre imité : André Lhote (1885- 1962) 

(3) - "Les Champs" : rizières dorées et villages modernes en saison  
des récoltes. Peintre imité : Gustav Klimt (1862-1918) 

(4) - "Les Montages" : des pavillons chinois et des ponts modernes cachés 
parmi les montagnes et les rivières verdoyantes. Peintre imité : Tang Yin 
(1470-1524) 
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(7) - "La Sable" : les arbres verts forment une barrière pour empêcher la 
désertification de la terre. Peintre imité : Van Gogh (1853-1890) 

(8) - "Le Lac" : sur les rives d'une magnifique zone humide, les oiseaux 
migrateurs et les canards sauvages vivent librement. Peintre imité : Fre-
derick Edwin Church (1826-1900) 

(5) - "La Prairie" : des troupeaux de bovins et de moutons sur la prairie 
sans fin. Peintre imité : Marc Chagall (1887-1985) 

(6) - "La Forêt" : la forêt dense est comme une féerie, montrant les résul-
tats de la reconversion des terres cultivées en forêt. Peintre imité : Narciss 
Díaz de la Pin (1807-1876) 

(9) - "La Biodiversité" : toutes sortes d'espèces vivent en harmonie, la bio-
diversité est bien protégée. Peintre imité : Henri Rousseau (1844-1910) 
 

(10) - "Neutralité Carbone" : l'énergie propre et la faible carbonisation 
sont arrivées dans la Chine rurale. Peintre imité : Henri Matisse (1869-
1954) 
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Ae FC Barcelone a remporté la 27ème 
édition de la Liga d'Espagne en battant 
l'Espanyol 2-4. Cette victoire a permis 

aux Blaugrana de se démarquer du Real Ma-
drid et de l'Atlético de Madrid sur le plan 
comptable, alors qu'il reste encore quatre 
journées à disputer. 
Les hommes de Xavi ont rempli leur contrat 
en remportant la Liga, après avoir remporté la 
Supercoupe d'Espagne en janvier en battant le 
Real Madrid et le Betis. 
Après un début de saison peu convaincant avec 
un match nul contre le Rayo (0-0), les culers 
ont enchaîné sept victoires consécutives, dont 
six sans encaisser de but. Ils ont ensuite subi 
une défaite lors du Clasico à Madrid (3-1), 
avant de réussir une série de cinq victoires 
consécutives, dont une remontada à 10 contre 
11 contre Osasuna. 
Après la Coupe du Monde au Qatar, les Cata-
lans ont concédé un match nul contre l'Espa-
nyol lors du dernier match de l'année 2022 
(1-1), avant de battre l'Atlético de Madrid, Ge-
tafe et Gérone en janvier. Ils ont également 
remporté la Supercoupe d'Espagne en Arabie 
Saoudite. 
Avec une différence de 12 points en tête de la 
Liga, les Blaugrana ont remporté le Clásico 
Motomami grâce à un but de Franck Kessié en 
fin de match. Cette victoire contre l'Espanyol 
a permis aux Blaugrana de remporter le titre 
de champion d'Espagne. 
Le FC Barcelone a remporté son 9ème titre de 
championnat en 15 saisons, bien qu'il n'ait pas 
remporté la Liga depuis la saison 2018/19, 
lorsque Ernesto Valverde était l'entraîneur. De-
puis 2008, le Barça a remporté 60% des Ligas 
jouées. Xavi a remporté 8 Ligas en tant que 
joueur (1998/99, 2004/05, 2005/06, 2008/09, 
2010/11, 2012/13 et 2014/15) et c'est sa pre-
mière en tant qu'entraîneur. La victoire est 
d'autant plus significative qu'elle a été obte-
nue avec de jeunes joueurs tels que Pedri, 
Gavi, Araujo et Baldé. Ce titre est également 
le dernier remporté par le capitaine Sergio 
Busquets, son 32ème avec le Barça. 
 

Aichatou Sanogo 

Liga : Le FC Barcelone  
remporte la 27ème édition de  
la Liga d'Espagne 2022/2023 

SPORT
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Bélier (21 mars - 19 avril) 
Vous donnerez du souffle et de l'élan à des démarches audacieuses qui s'avè-
reront payantes. Jupiter n'aura pas froid aux yeux et vous donnera le courage 
d'affirmer vos ambitions professionnelles. Ne rougissez pas de vouloir décrocher 
un meilleur poste. 
La chance vous sourira notamment en matière d'argent, mais cela n'aura rien 
à voir avec le hasard, car vous la provoquerez. Vous ne gaspillerez certainement 
pas vos euros dans des gains improbables dans des jeux. Vous aurez des idées 
plus réalistes.

Taureau (20 avril- 19 mai) 
Vous vous attèlerez à vos occupations avec une attitude constructive et résolue. 
Vous souhaiterez aller de l'avant et vous entraînerez les autres dans votre sillon. 
Vos activités seront porteuses et vos collègues reconnaîtront vos qualités. 
Vos soucis seront à mettre sur le compte de questions plus relationnelles que 
matérielles. Si vous ne gagnez pas d'argent, ce sera parce que l'on refusera de 
vous en donner. Vous considérerez ce refus comme une injustice, dont vous 
demanderez réparation. 

Gémeaux (20 mai - 21 juin ) 
Vous pouvez travailler avec une collaboratrice qui vous apporte du réconfort 
moral. Elle peut vous encourager à continuer vos tâches. C'est grâce à des ren-
contres dans votre service que vous allez de l'avant. Écoutez vos ambitions 
professionnelles. 
Les finances sont au beau fixe tant que vous ne craquez pas sur des gadgets. 
Il est utile de revoir votre relation à l'argent. Elle peut être basée sur de mau-
vaises habitudes. La journée favorise la prise de bonnes résolutions pour sta-
biliser le budget.

Cancer (21 juin - 21 juillet ) 
Les dissonances en provenance de la planète rouge pourront vous exposer à 
des trahisons ou à des formes de chantage plus ou moins déguisées. Neptune 
ne sera pas en reste. Ces contrariétés pourront vous faire subir une méchante 
douche écossaise. 
Rien ne sera facile ! L'influence perturbatrice de Neptune accentuera le climat 
de méfiance que vous éprouverez vis-à-vis de votre banque. Certains frais ban-
caires vous sembleront anormalement élevés. Vos demandes de renseigne-
ments resteront sans réponse. 

Lion (22 juillet - 23 août ) 
Côté motivation, vous serez au top, de quoi vous donner à fond et de mettre les 
bouchées double dans votre travail. En revanche, si vous devez obéir à des or-
dres, ce sera plus compliqué. Le ton montera et vous risquerez des conflits 
avec un supérieur. 
Vous aurez de bonnes raisons d'être optimiste, car l'argent ne devrait plus être 
un trop gros problème en ce moment. Si vous attendez une somme, le verse-
ment d'indemnités ou des facilités de paiement, tout devrait se décanter dans 
le bon sens du terme. 

Vierge (23 août 23 septmbre) 
Vous saurez vous imposer auprès de vos collègues ou supérieurs avec une plus 
grande autorité, mais sans aucune agressivité. Ces échanges vous permettront 
de dissiper certains doutes et de vous remettre au travail de façon nettement 
plus efficace. 
Financièrement, cela ne sera pas une période de vaches maigres, mais vous 
ouvrirez votre porte - feuille à bon escient. Vous justifierez vos dépenses par 
l'entretien de la maison, les divertissements des enfants et une petite part à 
la fantaisie. 

Balance (23 septmbre - 22 octobre ) 
Vous appréciez les collègues avec qui vous travaillez. Ils vous le rendent bien 
et l'ambiance dans le service est chaleureuse. Parler dans une réunion et don-
ner des idées pourraient être une expérience nouvelle. Attendez-vous à des op-
portunités agréables. 
Les dépenses restent très importantes. Elles apportent des satisfactions sur 
le moment, mais attention aux regrets. Les frais sont déclenchés par des sorties 
ou la visite de proches. Les amis occasionnent aussi ces frais. Restez modéré 
avec les achats. 

Scorpion (23 octobre - 22 novembre ) 
Si vous êtes directeur de société ou chef d'entreprise, outre l'aspect valorisant 
de votre statut professionnel, vous aurez une raison supplémentaire de vous 
accrocher à votre poste : le transmettre à votre enfant ! Vous pensez vraiment 
à tout... 
Contrairement à certains volatiles, vous ne vous laisserez pas plumer au-
jourd'hui, bien entendu sur un plan strictement financier ! Quelles en sont les 
raisons ? Elles sont simples : une part de chance, une part de jugeote et un 
dernier tiers de sagesse... 

Sagittaire (23 novembre - 21 décembre) 
Mars vous mettra sous pression. Vos rapports seront tendus avec votre direction 
et les raisons de vous énerver seront nombreuses. Évitez les réactions à chaud 
et faites appel à vos alliés du moment, le Soleil et Mercure pour trouver des 
solutions. 
Avec Jupiter dissonant à Neptune, soyez prudent. Car si la chance se manifeste, 
elle pourrait aussi très vite tourner et pas dans le bon sens, vous mettant ainsi 
face à des réalités difficiles. Les non-paiements vous vaudront des frais sup-
plémentaires. 

Capricorne (21 décembre -20 janvier )  
Le transit de Mercure dans votre maison X aura pour effet de relancer, de dy-
namiser votre carrière. Vous serez totalement impliqué dans votre activité. Vous 
évoluerez dans une période décisive qui vous confrontera à une nouvelle mé-
thode de travail. 
Jupiter dans votre secteur d'ombre vous apportera des contrariétés du côté ar-
gent. Vous devrez renoncer à un avantage financier, matériel. Vous pourriez 
vous retrouver dans de réelles difficultés avant de conclure un arrangement 
qui vous conviendra. 

Verseau (20 janvier - 19 février) 
Un nouveau contrat pourrait arriver par un concours de circonstances. Il est 
important de vous faire confiance, car le poste proposé peut demander des 
responsabilités. Osez saisir l'opportunité. Un appui d'un supérieur hiérarchique 
peut vous aider. 
Continuez à contrôler le budget. Il s'envole dans différentes dépenses. Les éco-
nomies sont difficiles. Essayez de dépenser modérément. Pour garder l'équilibre 
financier, de bonnes astuces sont trouvées. Grâce à votre créativité, vous pouvez 
bricoler.

Poisson (19 février - 21 mars) 
Dans votre métier, vous serez très professionnel. Ce ne sera pas le cas de tout 
le monde... Au final, malgré votre attitude exemplaire, vous ne gagnerez pas 
plus d'argent que vos collègues. Vos supérieurs ne s'en rendront même pas 
compte. Décevant ! 
Vos dépenses superflues ? Aujourd'hui, les dissonances de Saturne vous feront 
croire qu'elles sont indispensables. Ce sera un leurre... Ami Poissons, vous 
pourrez même ironiser à propos de toutes ces fourmis soucieuses d'économiser 
leur argent. 




